
'LE FANTASûUE.~ 2

e i n al déguiseò souc memespojlt;o s ;
Mlaîš Athenais feignit de -hejpas comnpre.ndre;que le trait'fûIt son adres , à

Eh non Diéuy s'écria-elle eï se leyan.t dun airdag e;oîtAQuvèen
vou tous;lses:avantage.s:a;eunis,Jouise! l..,ege-s,
Elle s'appra.cha;du rosi.er tiradle i'tingleisesígants. un flcon pxLsgu ej p

tible, et d un geste rapidefarrosavlé. piejl dejl.arbuste nayeclIi eur oosive
que ce flino contenait. :- C'était la (foisième :foi edmedeIontqÈpj.i
yelait.cette, in.dign:e;mnao'vre,; persuade;que:cellesqu on apgelaitseacore:l fao

aieine crorfait:i;¥infiddlité'.du roi.que sur'le témoignage de lai ent fu
Le lendemamnLe :Notre rouvalegoser nort.. I: n a .jamais oublier cet

porte, lui; ut navait pas d'autres famille que sesileurs Ugrosslarmetomtia
deses-yeux lorsquil se:retourna:versMle .de La Vallière

Loise comprit quiil ne-lui rçstai aieune esperance 'upftle q u lincel
elle, piLune paire de cIseaund'or.et coupa.a rose fanee e ecouri1d'un
gloebe de çenstal. Puis elle regardaole celJpour y puser la force d'acco risp

..a..r......ce.......

*Lesièc!e de. Louis XtV tombite eiruinesaec sa gire Onet i. îtt~
poque désastreuse oula fîmipe,.hâve' t;d.écliarnée,be. pyomenautdans.le s
de Paris- pendant qu'aux frontières ;Marîborougli.tle prin eE ÈèetailXiueat
en pièces Pée:royale. -Les cloches d'un couvent de la rue Saet-a soues
naient le glas dies;morts, et deux longuesrangées de:carmélites iencieusescon
duisaient à sader.mère demeure un.edes.compagnes de 'leur initence.

Lor'squ'elles se furent rEetiiees clans leurs cellules; .ap ·ès. avoir secite les pi .ères
surêmesn u..vieillard vints'agentiuillerpres -de.la tombe. Saf miienblanre

£oue é:v 1globe' do cristal déëposé sur la'pierre ;.il prit une rose finfe qu'il pressa
contre ses lèvres'et murmura d'pne-voix entrecoupeepar les sanglots

Pauvre femme ! . . .. Pauvre il'èêi !ê -

Ce vieillard :était Le Nôtre, et-.la carmélite morte.la vei)le eétait sa r Lîu s de
Me~//iséricorde,. autiefois MIl.é de la. Vallière.Y
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BOITE DEPANDOR
(Pour-'le Fantasqueý.)

La grande facilité avec:laquelle son Excellencè-e prête a exigeqüesAlees.
muis, ne connait llus de bornes, d'abord ce printempsj il ixa le liè <leu I T c-
lion àNewGla ýv gö.w:tFenvoya aux électe us du.;Di.McGuioçÏle c Y- e
pierresiét.assez de provissions pouiquinzejôurs, pensant:l nqu.e le' andi .
quise connaissaient seuil dans l.e comté nepourraient s magîner .que qui Qsn-
rait à s'opposer à.leur:iitentioi .;--îmais l est. vèniqü4ls n vaient nulei un
gouverneur ,vhig.'-éjx,'pauvres gens quqi ont-sihonnêtes.


